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Éric Haubruae : «Arlon, pilier du développement de l'ULa»
«L'ULgnous contacte ponctuellement pour trouver
des partenaires industriels pour lesquels elle peut
améliorer certains processus ..»

Fabian CDlIlRD

Le vice-recteur de l'ULg Éric Haubruge a de grandes
ambitions pour le campus arlonais qu'il ancre dans
une toile universitaire européenne, avec, en prime,
la création d'un centre de formation et d'un centre
d'entreprises pour se rapprocher des industriels.

• Anne-Sophie CiÉROUVILLE

Vue de Bruxelles, l'ULg avec
ses campus à Liège, Gem-
bluux et Arlun est parfuis

considérée comme une univer-
sité de province, mais, à écouter
le vice-recteur Éric Haubruge,
l'ULg est en plein tissage d'une
toile universitaire européenne :
«Et Arlon est un des piliers du déve-
loppement de l'ULg». De quoi fer-
mer la bouche à ceux qui dou-
taient encore de la stratégie de
l'université deLiège.«Arlon est la
tête de pont vers Metz, Reims et le
Grand-Duché», ajoule Éric
Haubruge, cartes à l'appui.
r.;ULgmise sur un tripode pour

l'économie circulaire pour la
métallurgie (Liège et Metz), et
pour l'environnement, la ges-
tion de l'agriculture (Arlon,
Gembloux et Reims).Un rendez
vous est prévu ce mardi à Metz
avec le président de l'université
de Lorraine pour la mise en
place de ce cunsortium.
Des accords d'autant plus im-

portants, qu'avec les universités
de Metz, Reims et Maastricht,
l'L'Lgdébourse 1,2million d'euros
pour une dizaine de doctorants
qui obtiendront des codiploma-
tions européennes. «Soit 35000€

par an pendant quatre ans par doctlJ-
rant», chiffre Éric Haubruge.
Au service
de l'industrie

L'ULg,c'est aussi 50 projets Inter-
reg grâce à ses lrois campus décen-
trés (Liège-Gembloux-Arlon).
«Nous sommes une des universités
les plus actives dans ce domaine en
Communauté française. »
Le vice-recteur prône aussi pour

une université plus proche du dé-
veloppement économique et mise
sur dcs contacts appuyés cntre
chercheurs et industriels. (Par
exemple, une entreprise a un certain
nombre de sous-matériaux, et nous
pouvons trouver de la valeur ajou-
tée dans certains processus pour va-
loriser ces déchets, épingle Fabian
CoUard, directeur général d'Idé-
lux. Ceci est réellement un change-
ment de mentalité. On sent une
réelle volonté de l'université de
Liège, parallèlement à la recherche
fondamentale, de se tourner vers la
recherche appliquée. L'ULg nous
contacte ponctuellement pour trou-
ver des partenaires industriels pour
lesquels elle peut ame1iorer certains
processus.»
Dans son écosystème, l'univer-

sité se veut aussi proche du sec-
teur spaciaI wallon. Elle envi-
sage de travailler en étroite
collaboration avec le Galaxia
park de Transinne (Libin), le sa-
tellite Oufti et le centre WSL.

«Nous pourrions, notamment
avec nos équipes d'Arlon, quantifier
certains besoins de la sociétéà partir
d'outils basés surun satellite comme
la mesure de l'azote dans les

champs », illustre Stéphane Hou-
bion, business développeur de

l'ULg.
Un mini Louvain-la-Neuve

Industriels, chercheurs, ingé-
nieurs, membres d'intercommu-
nales, investisseurs, créatifs,
commerciaux, le vice-recteur
s'emploie à faire rentrer l'univer-
sité dans une nouvelle ère et
veut instaurer une dynamique
de réseaux à haut niveau pour
accélérer les applications cen-
sées contribuer à une évolution
durable et intelligente de notre
société. Rien de moins. Le cam-
pus d'Arlon ne doit plus être vu
comme un pôle isolé, mais fai-
sant partie d'un réseau de 23000

étudiants dans une université re-
liée à 1000 institutions dans le
monde, qui a signé l 900 con
ventions avec 74 pays.
Des collaborations avec l'uni-

versité catholique de Louvain
sont en COUTS, c'est dire si les
mentalités changent. Les ré-
seaux s'ouvrent.
Avec le concours d'Idélux, un

centre de formation et un cen-
tre d'entreprises vont être cons-
truits sur le campus d'Arlon
(lire ci-dessous).Des logements
étudiants vont être étudiés sur
le site. Lecampus d:i\rlon va de-
venir un mini Louvain-la-
Neuve.
Des investissements qui de-

vraient combiner attractivité
du site et numbre d'étudiants
en master .•

«Nous pourrions, avec nos équipes d'Arlon, en
collaboration avec les équipes de nos différents
campus, quantifier certains besoins de la
société à partir d'outils basés sur un satellite
comme la mesure de l'azote dans les champs»
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les spin-off, ce n'est pas suffisant
«Le système des spin-off. c'est
bien mais pas suffisant",
constate le vice-recteur de
l'Ulg, Ëric Haubruge Une
entreprise spin-off est une
nouvelle société créée à partir
d'un laboratoire de recherche
dont l'objectif est de valoriser
commercialement un résultat
de recherche. Pour ce faire, la
société spin-off est en
principe liée à l'université par
le biais d'un contrat de licence

ou patente qui établit les
conditions du transfert de la
technologie du laboratoire
vers la société. " Un modèle
pas assez accessible, pas
assez flexible, et pas assez
rapide», assure Ëric Haubruge.
Il faut pouvoir mettre en place
des modèles où l'on associe
plus vite des business
développeurs_ Pour passer
plus vite de l'idée à
l'industrialisation du procédé.

Un centre d'entreprises, un autre de fonnation avec ldelux, le Forem et les hautes écoles

1delux a été mandatée il y a
plus de deux ans pour étu-
dier le développement poten-

tiel du site du campus arlonais
de l'ULg. Objectif: lui donner
un nouvel essor. «Nous avons
rentré un projet pour obtenir des

JOnds européens Feder pour créer
sur le campus une microzone scien
tifique et un centre d'entreprises »,
explique le directeur général
du groupe ldelux, Fabian Col-
lard. Un mini Novalis donc à
Arlon. Le projet a été sélec-
tionné et l'intercommunale a
décroché 1,25 million d'euros
de subsides européens. Un nou-
veau bâtiment, qui devrait être
le reflet de ce qui se fait de
mieux au point de ime des ma-
téria~'{ durables (spécialité de
l'ULg oblige !) sera réalisé pour
2020 au plus tard.
Actuellement, les spin off sont

à l'étroit sur le campus. Le pro-
jet mené par Idelux devrait leur
procurer l'espace nécessaire
pour développer leurs produits

grâce à des bureaux et des ate- fonction des besoins des modu-
Iiers modulables en fonction les de cours.
des besoins. Des espaces à la «Les métiers techniques chan·
pointe qui devraient inciter les gent tous les 18mois, précise le vi-
cerveaux à rester dans le giron ce-recteur de l'ULg.Nous devons
de l'université plus longtemps donc dcffinir les besoins des entre-
avant leur envol définitif. prises, de quels métiers ils ont be-
Un [entre de formation som.»
adapté aux besoins Leprojet doit encore passer au
des entreprises gouvernement wallon pour

l'accord final. On pourrait très
Idelux a aussi reçu l'acc9rd de bien imaginer les besoins d'une

principe du cabinet d'Eliane grosse entreprise de construc-
Tilleux pour garder le budget tion être étudiés pendant un
initialement prévu pour le pro- an. Ensuite, un module de for-
jet avorté de centre de forma- mation mis en place avec des
tion Technifutur à Saint-Hu- programmes de 30 à 60 heures
bert et transférer l'enveloppe répartis sur deux ans.
sur un centre de formation sur Un procédé d'analyse sera mis
le campus d'Arlon axé sur l'ha- en place afin de peaufiner et de
bitat durable avec un focus par- calquer au mieux l'offre de for-
ticulier sur les techniques du mation aux besoins réels des
bois. sociétés. Après avoir consulté
Le centre de formation est mis un certain nombre d'entrepri-
en place avec les hautes écoles, ses, une dizaine de projets sont
l'ULg, le Forem. Chacun déjà dans les cartons. Lance-
ouvrant ses labos et ses infras- ment de l'opération en 2017 .•

tructures aux participants en A.-S. G.

Master en agroécologie

D'Arlon à Paris,en pas-
sant par Bruxelleset

Gembloux, l'ULg-Arlon
proposera un nouveau
master dès la rentrée
20I6-2017-
Le nouveau master in-

teruniversitaire en agro tive.
écologiefonnera des ex- C'est l'ambition de
perts cap~blesd'analyser l'agroécologie,discipline
la dyn~mlque et la co~ en plein essor: question-
plexJte de,s agrosy.~te-ner la dur"bilité des sys-
mes, tant dune mamere tèmes agroalimentaires
quantitative que qualita

classiqueset, en réponse
aux impasses rencon-
trées, proposer des mo-
dèles plus sûrs, plus du-
rables, plus équitables,
plus résilients.
Lesdeuxmots-clésdece

nouveau master, orienté
tant sur leszones tempé-
rées que tropicales, sont
«interuniversitairo) et
«interdisciplinaire}).•
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Un besoin criant de chambres Centre avancé environnement
~

A lademandede laPro-
vince,Ideluxplanche

sur le montage d'un pro-
jet pour développer des
kots destinés à tous les
étudiants, ULget hautes
écolessur Arlon et Libra-
mont, «où il y a un besoin
criant de logements pour
étudiants», souligne Fa-
bian Collard, directeur
général d'Idélux. L'Ulg
dispose de logements,
mais insuffisants et ina-
daptés et perd des étu-
diants.Aveccertainsmo-

dules de cours,ou stages,
planifiés sur un trimes-
tre, suivis parfoispar des
étudiants venant d'un
autre continent, les baux
d'un an sont intenables.
« Une option: la rénovation
du bâ.timent I40 du cam-
pus, ce serait opportun vu la
spécificité du campus don-
née à l'habitat durable,
commente Fabian Col-
lard. La Province nous de-
mande aussi de quantifier
les besoins en kots sur Mar-
che, Virton, Bastogne.» •

La mission globale
de l'AEC, le centre

avancé en environ-
nement (une agence
d'expertise, de con-
sultance et d'ana-
lyse), est d'aider à ré-
soudre les
problèmes environ-
nementaux.
L'AEC veillera, en-

tre autres, à : suivre
le développement
des problèmes envi-
ronnementaux glo-
baux, évaluer régu-

lièrement les
besoins stratégiques
de l'environnement
en Grande Région et
servir de ressources
pour trouver des so-
lutions, offrir des
possibilités
d'échange mutuel
d'expériences pour
les pays concernés,
offrir un soutien
pour trouver les so-
lutions à certains
problèmes environ-
nementaux .•

ASBllwdul
~Ulg va mettre en place une
nouvelle ASBl chargée du
développement du campus
universitaire. Une ASBLdans
laquelle on devrait retrouver
l'institution provinciale, la Ville
d'Arlon et l'université de Liége.
l'ASBlveillera à un ancrage
durable du campus dans Arlon
et dans la province du
Luxembourg via un
rapprochement avec les
entreprises locales, mais aussi
en dynamisant les aàivités du
campus en lien avec le tissu
socio-économique de la
province.

Green Hub
~Ulg a participé au lancement
du Green Hub en province de
Luxembourg. les projets de
hubs wallons étaient réservés
aux villes de plus de 50000
habitants ou aux villes
universitaires. «D'où /'intérêt
d'avoir un pôle universitaire sur
notre territoire ", ponctue Fabian
Collard.«II faut développer le
hub, cela positionne Arlon dans
un réseau de hubs créatifs
wallons ", enchaîne le vice-
recteur de l'Ulg. Il n'y a pas
encore de lieu physique pour le
Green Hub. «II faut une place, un
quartier comme cest le cas ël
Uège. Mais il s'agit d'identifier les
acteurs, de les IëIssembler, et de
donner une connotation
économique ", insiste Ëric
Haubruge. Il suffit de déambuler
dans le hub créatif de
Differdange (Grand-Duché) pour
s'apercevoir de l'importance
d'avoir un lieu qui concentre des
créatifs et sentir l'émulation que
susàte ce genre d'endroit
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